
Y comme YPPEAU Pierre

Notre ancêtre commun Pierre YPPEAU, natif de Aiript dans la paroisse de Romans (79 260),
est allé mourir à l’âge de 35 ou 36 ans tout au plus, dans la Valteline au Nord de l’Italie, ce
que nous  avons  appris  par  un acte  notarié  de  1652.  Merci  Guy et  Elisa  pour  cette  belle
trouvaille que voici:

SOURCE: Notaire FOUGESRE 3E 6551
Transcription: 

En marge: Certificat de FLASTRON donné à GUYONNEAU et YPPEAU
Aujourd’hui vingt et unième jour de juillet mil six cent

cinquante et deux, s’est comparu par-devant nous notaires soussignés, Jean
FLASTRON maître cordonnier demeurant à présent au bourg de Mauzé cert( )

que en l’an 1637 ou 1638 étant à l’armée de monseigneur le duc
ROAN, en la terre Valletolline à Poulla Courre Buys , pour le

service de sa Majesté, y portant ses armes avec Pierre YPPEAU
natif du village  d’Aiript paroisse de Romans en Poitou près Saint-

Maixent, lequel YPPEAU serait décédé au dit pays de la Vall( )
et avoir été enterré par le dit FLASTRON avec un sien camarade

nommé La Courgniolle tailleur de pierre de son état, lequel
FLASTRON certifie véritable par serment par lui fait et s’est soussigné
les jour et an sus dits, au bourg de Mougon en chambault de Grousleau
Signatures: m. BAUDIN not.; Jehan FLASTRON et J.FOUGESRE not.

Allons donc savoir pourquoi et comment notre Pierre YPPEAU eut ce destin, quelque peu
extraordinaire?
Pierre YPPEAU était le fils de Pierre YPPEAU (décédé avant 1612) et de Marie LEBRAULT,
couple qui s’était marié au temple de Saint-Maixent le 16.04.1600:



SOURCE:AD 79/St-Maixent/M prot./1589-1600/vue 77/112:
(Pierre YPPEAU avec Marie LEBRAULT demeurant en la paroisse de Romans.)

Soit dit en passant, si nous n’avions trouvé que ce genre d’actes, nous ne serions pas allés loin
dans nos ascendances HIPEAU/YPPEAU, et nous n’aurions rien appris de particulier sur leur
fils Pierre , né sans doute peu après 1600 et qui se maria vers 1626 (CM non trouvé) avec
Francoise PAMPROUL.
Les récepteurs de l’acte de 1652, Pierre GUYONNEAU (époux Jeanne YPPEAU) et Simon
YPPEAU ne sont autres que le gendre et le fils de notre Pierre YPPEAU qui pour des raisons
de successions ont eu besoin de preuves du décès de leur père et beau-père, pour avoir accés à
divers héritages, entre autre celui de Marie LEBRAULT (partage des biens 1654) 21.07.1652.
A défaut  de  la  signature  de  Pierre  YPPEAU,  voici  celle  de  son  fils  Simon,  marchand

laboureur à Aiript en 1651:  à son premier mariage.

Pourquoi  Pierre  YPPEAU,  père  de  2  enfants:  Jeanne  et  Simon  (notre  ancêtre  commun),
s’enrôla volontairement, sans doute  vers 1634/35, dans l’armée du duc de Rohan, restera à
jamais son secret..( conviction ou un petit verre de trop au marché de St Maixent ?...)  
Sous Louis  XIII,  le  recrutement  des  régiments  se  faisait  par  une levée  de volontaires  ou
engagement de mercenaires étrangers moins fiables. Les milices paroissiales n’existaient pas
encore, ni le tirage au sort. Toujours est-il qu’un jour dans sa paroisse de Romans ou à St-
Maixent, notre petit laboureur huguenot dût entendre parler de cette levée et décida  d’aller se
battre pour  la cause protestante, aux côtés du duc Henri de Rohan qu’il admirait peut-être,
sans jamais avoir vraiment compris les desseins politiques du cardinal de Richelieu….
Nous ne saurons jamais combien de temps il mit, ni par quelle route il passa pour arriver au
plus tard au début de l’année 1635 à Mulhouse. Nous l’imaginons, ressemblant peut-être à

l’un de ces soldats  de Louis XIII: , un soldat armé d’une pique parmi les
8000 hommes à pied des régiments à la disposition du duc de Rohan fin mars 1635:



Suite  à  diverses  sources  sur  les  campagnes  de Rohan,  nous avons pu le  suivre  dans  son
voyage  vers la Valteline (Bâle, Arrau, Stilli, Winterhour, St-Gall, Coire, Bormio)

Environ un mois de marche à pied dans les montagnes alpines(départ fin mars de Mulhouse,
arrivée dans le comté de Bormio fin avril 1635) et un jeu de diplomatie du duc de Rohan en
demandant au fur et à mesure droit de passage et droit de faire du pain pour  son armée dans
les cantons helvétiques et en évitant toute enclave catholique pour ne pas éveiller l’attention
des 2 branches Habsbourg avant son arrivée dans la Valteline..
Et voici enfin cette Valteline, petite région de la Lombardie, traversée par la rivière Adda. 
Cette région restée catholique était depuis toujours convoitée par les Grisons protestants pour
ses sols fertiles, à la fois grenier à blé, vache à lait et cave à vins. 

=>    =>    
Cette vallée était un lieu stratégique  d’importance pour les Autrichiens au Nord dans le Tirol 
et les Espagnols au Sud dans le Milanais.
Une bonne raison d’intervenir pour le Cardinal de Richelieu!! Il avait bien mis le Duc de
Rohan  en  disgrâce  après  le  siège  de  La  Rochelle  (  sans  parler  de  la  révolte  dans  le
Languedoc ), mais il revient vers lui, pour utiliser au mieux ses contacts avec les protestants
suisses pour intervenir en Valteline, espérant dominer ce lieu de passage indispensable pour
les deux branches Habsbourg, trop puissantes autour du royaume de France.



Henri II de ROHAN, cousin issu de germain du roi Henri IV par sa mère Jeanne D’ALBRET
écrit à ce sujet dans ses Mémoires que les habitants de la Valteline „  logent dans un lieu si
opportun  pour  la  communication  de  divers  Etats,  que  les  plus  grands  potentats  de  la
chrétienté sont obligés de rechercher leur amitié ou de les acheter…“ et souligne que „ce qui
rend ce  pays  plus  considérable  sont  les  passages….  de  très  grande importance  pour  les
intérêts de la maison d’Autriche…“
Donc mission de taille  pour le  duc de Rohan qui arriva sans grands problèmes  dans la
Valteline   sans  que  les  Impériaux et  les  Tercios  espagnols  ne réagissent…. Mais  mission
perdue d’avance , car il est pris entre l’étau de leurs troupes au nord et au sud . Il le sait déjà à
son arrivée, quand il fait son premier bilan. Après avoir assuré ses arrières en divers points, il
ne lui serait resté que 1500 hommes à pied et 400 chevaux sur  place. Il écrit ses premières
lettres au roi Louis XIII, demandant du secours en hommes, armes, argent et ravitaillement.
Le Roi et Richelieu font la sourde oreille. Il décide alors d’attaquer plutôt que d’attendre les
troupes  ennemies.  L’année  1635 se couronne par  des  succès  à  Luvino.  Mazzo contre  les
Autrichiens et à Morbegno contre les Espagnols.. Le 27.04.1636 il écrit du camp de Trahonne
au  roi:….Le  sieur  baron  de  Joux,  porteur  de  la  présente  vous  fera  entendre  en  quelle
extrémité nous avons été et sans l’espérance que cette députation opérera vers votre V.M. le
remplacement  ce  cette  montre,  son  armée  courait  fortune  de  se  débander.   Je  dois  ce
témoignage aux officiers d’icelle que sans avoir égard à leur intérêt particulier et aux grande
nécessités  où  ils  se  trouvent,  ils  ont  surmonté  toutes  difficultés  et  ont  l’honneur  d’avoir
empêché le débris de l’armée, lequel ne sera que retardé, si avant le 20 de mai Votre Majesté
n’y fait pourvoir,dont je la supplie très humblement,ou de bien vouloir me décharger de ce
lourd fardeau que je trouve trop pesant pour mes épaules…
Le duc de Rohan serait tombé malade le 10.08.1636 à Sondrio „d’une dangereuse maladie
qui  le  mit  bientôt  hors  d’état  … de  donner  ordre  aux  affaires  publiques..“   Les  troupes
désordonnées auraient eu fort à faire avec les Espagnols et en fin de compte le 18.03.1637:

Quant à notre ancêtre Pierre YPPEAU, où était-il pendant tout ce temps?? En quelque part 

dans la Valteline: 



Nous avons cherché,  en vain, le lieu  où il  aurait  été enterré
selon le témoignage de Jehan FLASTRON en 1652 qui, quelques 13/14 ans plus tard, ne se
souvient plus exactement en quelle année il est décédé (1637ou1638)…. Nous pensons plus
probable l’année 1636 ( partages familiaux )…
Ainsi  va la  vie  parfois….. A Aiript,  petit  hameau paisible  perdu dans la  campagne de la
province du Poitou, il aurait pu avoir une vie plus paisible et profiter de ses enfants.. et peut-
être de ses petits-enfants
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